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Phot. R.-A. Reiss.

La ptiotograpt]ie des njedailles

par E. Demole.

>*<

On est souvent appele ä reproduire des monnaies ou des

medailles par la Photographie, et, quelque simple que pa-
raisse cette operation, eile n'est cependant pas sans
presenter quelques diflicultes, surtout si les cliches ou les

epreuves obtenus sont ensuite destines au tirage photome-
canique. Nous nous proposons de passer en revue les diffe-

rents precedes que Ton peut employer pour atteindre un
resultat satisfaisant.

i. Nettoyage de In medaille.

Si la piece est en or, eile est generalement propre et le

metal n'est pas altere. On devra, tout au plus, la degrais-

ser avec un linge imbibe d'alcool ou de benzine. Si, au con-
22
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traire, eile est en argent et qu'elle ai't sejourne longtemps
dans la terre humide, eile pourra etre partiellement oxydee
ou sulfuree, et l'on doit tout d'abord se proposer de la

rendre parfaitement blanche. Le meilleur moyen consiste ä

la laisser sejourner quelques heures dans un bain d'acide

citrique ä 20 %, puis de la frotter avec une brosse pas trop
dure imbibee d'eau.

Mais si la medaille est en bronze ou en cuivre, et qu'elle
soit tachee et plus ou moins oxydee, le probleme pour la

rendre nette est beaucoup plus complique, et, la plupart du

temps, il vaut mieux y renoncer. Les medailles antiques
sont parfois recouvertes d'une belle patine verte qui leur
donne de la valeur et qu'il faut bien se garder d'enlever. Si
l'alteration du metal provient de vert-de-gris moderne, on

peut l'enlever en plongeant, pendant un temps plus ou
moins long, la piece dans un bain d'ammoniaque et en la

frottant ensuite avec precaution au moyen d'une brosse
mouillee. D'une fafon generale, il faut, en ces matieres, etre
fort prudent, et si le photographe n'est pas chimiste et de

plus quelque peu archeologue, il devra etre encore plus
circonspect, car le nettoyage maladroit d'une piece peut lui
enlever la plus grande partie de sa valeur.

2. Moulage.

Dans les maisons d'edition qui ont la speciality de reproduce

les monnaies et medailles en photocollographie, il
n'est pas d'usage de les photographier directement, mais

tout d'abord d'en prendre des matrices en plätre que l'on
durcit ensuite en les faisant digerer dans de la parafline
chaude. On coule alors dans ces matrices du plätre legere-
ment teinte en jaune et l'on obtient ainsi des disques qui

representent exactement la medaille avec tous ses details
et qui ont le grand avantage de posseder entre eux une
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egale coloration, ce qui permet d'obtenir des cliches de

meme intensite. Mais ce procede de moulage n'est pas aise

ä pratiquer, et nous pensons que les photographes qui n'en

ont pas l'habitude feront mieux d'executer directement la

Photographie des medailles qui leur sont remises, en pre-
nant toutefois les precautions que nous allons indiquer.

3. Assortiment des medailles d'apres la teinle

qu elles presentent.

Si Ton a plusieurs pieces ä photographier, frappees en

metaux differents, on ne commettra pas la faute de les grouper

indistinctement kajis tenir compte de la couleur qu'elles
presentent, mais on disposera de preference pour le meme
cliche les medailles de meme metal. En effet, la pose pour
les pieces d'argent etant plus courte que Celle des pieces
d'or ou de bronze, on s'exposerait, en les plagant ensemble,
ä avoir une pose correcte pour les unes et pas pour les

autres. Et s'il advient que l'on ait ä faire la Photographie
d'un assez grand nombre de pieces de meme metal, on ope-
rera une selection en groupant celles qui sont le plus sembla-
bles comme teinte.

4. La couleur du fond et I'ajustage des pieces

sur ce fond.

Les pieces doivent etre placees sur un fond uniforme en

vue du decoupage, peut-etre necessaire, de l'epreuve finale,
et il convient que ce fond se differencie suffisamment comme
teinte, du contour de la medaille, pour qu'il ne puisse exis-

ter aucune confusion entre ce contour et le fond lui-meme.
L'or et l'argent demandent un fond noir, ou rouge, le bronze

un fond blanc.
II y a plusieurs manieres de faire tenir une medaille sur

un fond vertical; celle qui nous a toujours paru la plus
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simple, consiste ä la coller legerement au moyen d'une colle
semi-fluide ä base de dextrine, et qu'on vend sous le nom
de colle Carter, Norine, etc. Si la medaille est tres lourde,
il convient d'attendre, pour donner au carton sur laquelle
eile repose, la situation verticale, que la colle soit seche.

Si, au contraire, la piece est legere, la colle ci-dessus est
assez prenante pour retenir la piece avant que la dessica-

tion soit survenue.
Lorsqu'on doit photographier plusieurs medailles ä la fois,

il importe que toutes les surfaces soient au meme niveau, au-
trement la mise au point serait difficile. On y arrive en col-
lant tout d'abord, les uns sur les autres, des disques de carton

sur lesquels reposeront les pieces les plus minces, de

fagon ä ramener les surfaces au meme plan.

5. Enlevement du brillant des pieces.

II est malaise de photographier un objet brillant, car les
reflets qu'il donne occasionnent du halo et produisent un

empätement correspondant aux parties les plus brillantes;
on obvie ä cet inconvenient en passant ä la surface des
medailles un pinceau imbibe de vernis mat que Ton enlevera
plus tard avec facilite au moyen d'un peu d'ether. II est, du

reste, bien des cas 011 le vernissage n'est pas necessarie,

principalement pour les medailles de cuivre ou de bronze.

6. Eclairage des medailles.

L'eclairage judicieux d'une medaille a la plus grande
importance lorsqu'on se propose d'en faire la Photographie,
car cet eclairage, plus ou moins heureux, permettra, ä des

degres divers, de saisir tous les details qui contribuent ä la

comprehension du sujet et ä la lecture des legendes. L'eclairage

de face ne creant pas d'ombres, doit etre rejete; il en

est de meme d'un eclairage trop oblique, car alors les om-
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bres portees prennent une importance exageree, surtout si

le relief est tres accentue. Nous estimons qu'un eclairage
lateral ä 450 environ est le plus heureux; c'est celui qu'ins-
tinctivement nous recherchons lorsque nous avons ä etudier
une medaille en nature.

La lumiere du jour est parfaite, si on s'en sert ä Tangle
voulu, et il en est de meme des lumieres artificielles, prin-
cipalement de la lampe a arc, de plus en plus employee
dans les ateliers de reproduction.

7. Objectif, mise an point, plaques.

Tous les objectifs propres ä la reproduction et couvrant
absolument la plaque employee sont ä recommander. Au
moment de la mise au point, on apportera la plus grande
attention ä ce que Timage sur le verre depoli soit exacte-
ment de meme grandeur que celle de la medaille. Le com-

pas donne ici le resultat le plus sür.
II est sans utilite d'employer des plaques lentes (grain fin),

puisqu'il ne s'agit pas d'agrandissement subsequent; une
bonne marque de plaque, de rapidite ordinaire, est süffisante
et point n'est besoin de plaque orthochromatique ni d'ecran

colore, car nous n'examinons ici que le cas de medailles de

meme teinte ä photographier.

8. Temps de pose et developpement.

Nous ne pouvons entrer dans le detail sur ces deux

operations, si intimement dependantes Tune de Tautre. II
nous suffira d'indiquer que le phototype d'une medaille doit
posseder tous les details de Tobjet, mais sans durete ni
secheresse. On evitera pareillement des phototypes trop
intenses, utilisables, il est vrai, au tirage direct, mais peu
recommandables pour le tirage en photocollographie. Enfin,
si malgre toutes les precautions prises, Tune des pieces
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avait sur le phototype une intensite differente des autres, il
faudrait en recommencer la Photographie, soit avec d'autres
de meme teinte, soit isolement. Un point sur lequel nous
devons insister, c'est sur la densite que doit avoir le phototype,

suivant la nature du metal Photographie. L'argent
devra se traduire par un phototype assez dense pour que
l'epreuve possede des lumieres blanches ; l'or devra fournir
un phototype un peu moins dense, dont les lumieres se tra-

duiront sur l'epreuve
en gris-clair, tandis

que le cuivre et le

bronze, etant de leur
nature plus sombres

que l'argent et l'or,
devront etre
represents sur l'epreuve
par une teinte de l'in-
tensite approchante.
Ce point est tres
important, car rien n'est
faux et desagreable
ä voir comme des

pieces de cuivre qui
viennent en clair et
des pieces d'or qui
viennent en noir.
Toute l'habilete du

photographe devra
consister ä obtenir
des teintes finales

qui rendent aussi fi-

delement que possible

la couleur des me-
taux photographies.

Phot. S. Minner
(Maison Füslin-Rigaud).
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9. Photographie du revers de la medaille.

Apres avoir obtenu le phototype des medailles collees sur
le meme carton, on decollera toutes les pieces, les lavera
dans de l'eau tiede, puis les recollera ä leurs places respec-
tives, mais en sens inverse. La planimetrie de la planche
ainsi preparee sera forcement semblable ä celle de la
premiere planche, et le temps de pose et de developpement
devront etre en tous points semblables. On peut meme de-

velopper le second phototype en meme temps que le
premier, de la sorte, on est sür d'arriver ä une meme densite

pour les deux phototypes.

10. Tirage, decoupage et collage.

Si les phototypes du droit et du revers de la medaille ont
meme densite, ainsi que cela doit etre, le tirage ne presen-
tera pas de difficulte. Neanmoins, nous avons reconnu qu'il
est beaucoup plus facile d'egaliser les teintes des deux

epreuves en operant le tirage sur papier au bromure mat
et d'un grain fin. On fera naturellement usage pour cela

d'une lumiere artificielle et le developpement des deux

epreuves aura lieu simultanement.
II convient de decouper chaque disque tres exactement et

de le coller en regard du disque jumeau. C'est ici que la
teinte du fond a son utilite. Si on a Photographie une
medaille d'argent sur fond blanc, ou une medaille de cuivre

sur fond noir, on se trouvera fort embarrasse de distinguer
nettement le bord de la piece du fond meme sur lequel eile

se trouve, et on risquera de commettre des erreurs. Le
disque seul doit etre decoupe, et il en faut retrancher
l'ombre qu'il produit sur le fond. Une fois que les deux dis-

ques de la medaille sont correctement decoupes, il ne reste

plus qu'ä les coller l'un ä cote de l'autre, le disque du droit ä
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gauche et le disque du revers ä droite. Mais comment re-
connaitre le droit du revers dans une monnaie ou une me-
daille C'est une question de numismatique que nous ne

pouvons aborder dans cet article, mais nous pouvons don-

ner comme regle generale que le droit d'une monnaie ou
d'une medaille est le cöte le plus important, celui qui offre
les details les plus circonstancies sur le souverain qui a

emis la monnaie, ou sur les evenements qui ont amene la

frappe de la medaille.
Le collage se fera ä l'amidon, les disques ayant ete prea-

lablement mouilles.
Teiles sont les indications principales que Ton peut don-

ner pour la Photographie des medailles. On trouvera peut-
fitre que nous sommes entre dans beaucoup de details,
alors que le sujet est en apparence si simple, mais nous

pensons que chacun de ces details a son importance et

qu'on ne saurait en negliger aucun si Ton tient ä obtenir un
resultat vraiment satisfaisant.
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